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Délégation Militaire de l’Orne

INFORMATIONS  
TOURISTIQUES

Office de Tourisme Terres d’Argentan
Chapelle Saint-Nicolas

Place du Marché
61200 Argentan

Tél. : 02 33 67 12 48 
Mail : tourisme@terresdargentan.fr 
tourisme.terresdargentan.fr

Tourisme 61 
27 Boulevard de Strasbourg, 61007 Alençon 

Tél : 02 33 28 88 71 
Mail : tourisme61@orne.fr 

www.ornetourisme.com
www.randonnee-normandie.com

Délégation Militaire de l’Orne
45 rue de la Demi-Lune, 61014 Alençon 

Tél : 02 33 81 29 29 
Mail : dmdalencon@gmail.com

 LE CIRCUIT 
Issue de la transformation de la 2e Division Française 
Libre, la 2e Division Blindée est créée le 24 août 
1943 à Témara (Protectorat Français du Maroc). 
Entre Écouché, Fleuré, Saint-Christophe-le-Jajolet et 
Vieux-Pont, suivez les traces de la 2e Division Blindée 
et découvrez les monuments en chemin.

• Écouché-les-Vallées : le char Scherman 
Massaoua au carrefour des avenues général 
Leclerc et Léon Labbé
• Fleuré : le monument Leclerc 
• Vieux-Pont : le bourg et la borne dans le 
bourg

  DANS LA RÉGION 
• Argentan : Musée Fernand Léger – André Mare, 
église Saint Germain, Tour Marguerite.
• Haras national du Pin
• Saint-Christophe le Jajolet : Château de Sassy 
(XVIIIe) et ses jardins à la française.
• Chambois : Donjon du XIIème
• Gué de Moissy (haut-lieu de la bataille de 
Normandie appelé «couloir de la mort»)
• Montormel : Musée et Mémorial de la Bataille 
de la Poche de Chambois

POINTS d’intêrets

2E DB BOUCLE DE LA LIBÉRATION
DISTANCE 27,8 km 
TEMPS/DURÉE 2h30
DÉNIVELÉ POSITIF 150 m 
DÉPART Avenue Léon Labbé, Écouché 
les Vallées

RANDONNÉE VÉLO
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Issue de la transformation de la 2e Division Française Libre, la 
2e Division Blindée est créée le 24 août 1943 à Témara (Protec-
torat Français du Maroc). 
À partir du 1er août 1944, elle débarque en Normandie, dans 
le secteur d’Utah Beach, en étant rattachée à la IIIe armée 
américaine du général George Patton. 

La 2e DB est associée à des divisions américaines (le 5e divi-
sion Blindée et la 79e Division d’Infanterie américaines). Cet 
ensemble forme le XVe Corps d’Armée et est commandé par 
le général Haislip. 
La division française reçoit l’ordre d’avancer plein sud sur les 
routes du Cotentin puis vers Le Mans, libéré par les Forces 
américaines le 8 août. 

La 2e division blindée contourne Le Mans par l’ouest et le nord 
et se retrouve à l’avant du dispositif du XVe Corps. La 2e DB 
atteint Alençon le 12 août 1944. 
Les américains veulent prendre Argentan pour pouvoir fermer 
la poche de Falaise, autrement dénommée poche de Cham-
bois - Mont-Ormel (ou encore poche de Falaise-Argentan pour 
les Anglo-Saxons). 

À la pointe du dispositif, la 2e DB va s’illustrer dans le dépar-
tement de l’Orne. Plusieurs combats vont mener à la libération 
du centre de l’Orne.  
Les combats 

Écouché, la première vraie bataille de la 2e DB,
du 13 au 18 août 1944

• Un point stratégique – une guerre de position
Écouché est au carrefour d’axes importants, traversée par une 
route nationale, une voie ferrée et l’Orne et ses affluents. Il y a 
plusieurs ponts et intersections dans la Commune.
De plus, à cette période la 116e Panzer division (surnommée 
division lévrier), ayant participé à la lutte contre le débarque-
ment de Normandie, doit effectuer un mouvement Nord-Sud 
et Ouest-Est (avec la 2e SS Panzer) pour empêcher le XIVe 
corps de réaliser sa jonction vers le Nord et ainsi maintenir la 
poche de Chambois - Mont-Ormel.
Le colonel Warabiot est le libérateur d’Écouché, avec en 
premier lieu les automitrailleuses du 1er régiment de marche 
de spahis marocains. Les chars du capitaine George Buis et le 
sous-lieutenant Robert Galley font exploser des véhicules de la 
116 Panzer division.
À partir du 13 août soir, une grande partie d’Écouché est prise. 
Le pont sur l’Orne est intact. Les combats vont durer 5 jours 
pendant lesquels la « Nueve » va s’illustrer et tenir la position. 
Cette 9ème compagnie du régiment de marche du Tchad, aux 
ordres du capitaine Raymond Dronne est en majorité compo-

sée de soldats espagnols (des républicains réfugiés). Ils vont 
stopper les intentions des allemands de replier vers l’Est et les 
bloquer avec d’importantes pertes. Quant à la division Leclerc, 
elle perd 15 soldats dont le capitaine de réserve Roger de 
Normandie.
À voir : le char Scherman Massaoua au carrefour des avenues 
général Leclerc et Léon Labbé

Fleuré, le temps de l’attente, du 13 au 22 août 1944
À partir du 13 aout 1944, le général Leclerc installe son PC 

(poste de commandement) à Fleuré. Non loin, les combats 
d’Écouché débutent. Fleuré est une position stratégique à 
proximité de la dernière agglomération – Argentan – à prendre 
par les américains pour finaliser l’encerclement dans la poche 
de Falaise – Argentan.
Le PC exposé au tir de l’artillerie ennemie est rapidement dé-
placé, plus au sud. Pour autant, c’est la période la plus statique 
du général Leclerc durant la bataille de Normandie, 10 jours à 
attendre :
• attendre dans un premier temps de pouvoir participer à l’en-
cerclement allié dans la poche …
• …puis attendre de pouvoir … Libérer Paris !
À voir : le monument Leclerc et la borne à 800 m au nord de 
Fleuré sur la D2

À voir à Saint-Christophe-le-Jajolet et à Francheville : 
Si vous pouvez et voulez sortir des sentiers battus, entre deux 
étapes :

Saint-Christophe-le-Jajolet, la prise éclair, 12 août 1944.
Le 12 août 1944, Sées est prise ! L’ordre est tout de suite don-
né de foncer sur Écouché ! Le sous-lieutenant Elias, en tête du 
sous groupement WARABIOT atteint Saint-Christophe-le-Jajo-
let. La section du lieutenant va tuer et capturer des allemands 
surpris. La progression continuera mais un char sera détruit : le 
Keren. 

À voir : le monument la borne, le char et les sépultures à 3 km 
au sud-est du bourg sur la D745, entre le hameau Benoise et la 
Chapelle N.-D.- de-Liesse à Montmerrei.

Francheville, le raid Branet, le 12 août 1944
Le 12 août 1944, le général Leclerc donne au capitaine Branet 
la mission de se porter vers Écouché depuis le Cercueil. C’est 
une reconnaissance en pleine zone ennemie. Il est guidé par 
André Mazeline (dit « Marsouin »), le chef de la résistance dans 
l’Orne. De par la rapidité de ce raid et la surprise qu’il pro-
voque, de nombreux véhicules sont détruits et des centaines 
d’allemands prisonniers. Francheville est atteinte dans la nuit. 
Une colonne de la 116e Panzer division était en plein ravitaille-
ment ! Cette position de faiblesse (en contrebas de la route) ne 

laisse aucune chance aux blindés allemands. 
Vieux-Pont le 15 août 1944

La 2e Panzer allemande doit se replier et laisse un peloton de 
chars et des véhicules légers dans le bois de la Houssaye, no-
tamment pour freiner l’avance alliée. Des résistants transmettent 
ces renseignements aux Alliés. À la mi-journée des éléments du 
2e escadron du 12e régiment de de cuirassiers, le groupement 
tactique « DIO » (GTD), monte une opération conduite par le 
lieutenant BRIOT. Le char de tête « Evreux » est commandé par 
le maréchal des logis Gelis , avec le brigadier René Baleyte (âgé 
de 17ans) pour tireur. Le bilan est assez conséquent : 1 char 
allemand détruit, 2 neutralisés, une dizaine d’armes antichars 
détruites, une quarantaine de prisonniers dont 4 officiers.

À voir : le bourg et la borne dans le bourg, au carrefour de la 
D48 et de la D784, à côté de la stèle Baleyte.

Prospectives
L’état-major de la 2e DB va rester stationné sur Fleuré. La 2e DB, 
dans son ensemble, va être positionnée, en appui, sur le flanc 
sud de la poche de Chambois - Mont-Ormel à Exmes (à l’est 
d’Argentan).
Après d’âpres échanges stratégiques entre chefs alliés, la capi-
tale ne doit plus être contournée. Le commandant en chef des 
forces alliées donne l’ordre dans la soirée du 22 août au général 
Leclerc et sa 2e DB de marcher sur Paris.
Les combats dans le bocage ornais constituent donc les derniers 
affrontements avant et amenant à la libération de Paris !

1

2

3
2E DB BOUCLE DE LA LIBÉRATION - ÉCOUCHÉ


